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et Lorry dlu pp"-lfallut lui f
c le déli- tre toute la conduite
>utes les Salmi, encore ne fut-el
madame vaincue ; sur ces eni
ouvelles, troisième prétendant
nie quit- c'était le prince Charli
rès onze fils dle ce prince de Ligi
s mèlde- rait une si belle positioi
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nuit du conquise par ses brillan
~ver ses personnelles;: madame
is de sa tous les mémoires cor
r ! dit- s'unissent dans un concel
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litrine.-On fit comprend
r dans le qule le prince ayant uni
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vent et son oncle, oui était neto
,r. loirne., iour nrendre uin T
ýsscs (je Après bien dles pourpa
til, elle les Consils dle son oncle,

par des dlécida.-Il fuIt alors col
isseentl'évéoue conduirait à 1l

u'Hlél&ne Bois, la picsse de,
qu'jelle fils, Aui jour fixé, Hlélèt

Île était aut narloir dans soni hal)
:eaueoup sionnaine, accompagnée
tendants SaneDlhnelle af le

modestemien
id elle revini
1elle dlit :

e est élancé

t les
t v ers

Ilest
il, Il

-se mit-elle à Bruxelles et à Malinesétaient dles
l'évêque de chefs-d'oeuvre, Les bijoux offerts ei,
e fille, pour outre des diamnants de famiille et dles

mais elle fameuses girandoles, furent choisies
on se rap- par Hlélène chez. Barrière et chez

ortrait elle Drey. Elle offrit uin bijou à Chacune
rime la mule dle ses compagnes, et le prince évê-
aire connai- que offrit uin mnagnifique goûitur avec

du prince glaces à toutes les pensionnaires ré-
le pas con- unies ; les petites bletus reçurunt
trefaites un cru plus chacune uin sac (le bonbfons.
se présenta, Le contrat fut signé à Versaîlles
's de Ligne, par Leurs Mlajestés et la famille
ie qui occu- royale le 2,5 juillet 1779 et le Inla-
i à Versail- niage eut lieu à lPAbbayie-auix Bois,
s, situation le 29.-HIélênie, nous n'en doutons
tes qualités pas, était adorablement jolie dans
le Staël et sa toilette dle mnariée, elle fut cou-
atemporains duite à l'autel par son oncle et la
rt de louan- marquise Wiclopolska, qui lui ser-
t nrince de vait dle. mère. Les duchesses dle
re à Hélène Choiseul, <le Mortemnart, dle Châatil-
'goû)t passi- loti, dle la Vallière assistaient à la
anceu, il ne cérémioniie.--Aprê-s avoir reçu les fé-
Lads efforts, licitations de tout ce iiionde, 1lélène
(Hélène ne monta dans sou arnarternent )ouir
ler de quit- chiter(r dle toilette, après quoi elle
aurès avoir se dirigea vers le choeur où reposait
à l'alliance madam~e dle Rochiechouart, elle resta
C se laissa longtemps aigeniouillée( sur cette
ulement à tombe en sanglotanit et lorsqu'elle

,arrivée dle entra au parloir, elle était un peu
urné -en Po- pâle et le bord dle ses paupières
)arti. étai t encore humide dle lariies.-
nIers et sur mais une chlaise dje po(ste attelée dle

Iène se six chevaux fringants, attendait à
ivenu (Iue la porte, Ilélène fit de rapides
Lbbave-aux- adieux et entrainée par son jeune
ignle et son mari, elle monta légèremenvit dans la
le descendit voiture qui partit au triple galop.
it dle peu- Nous laisserons Hlélène à 80o1 bon-
de madamle lieur dle jeune mariée, bonheur qui
eta, de bai- hlas, ine devait pas durer long-
Veux, Mais temps; je dirai seulement que la
ses, comlpa- gentille Hélène~ si heureuse, si
blond, Sa chioyée, si insouciante au couvent dle
grand air, l'Abbayeiv-autx-Blois, eut une vie très
et a je nie tourmencltée, qu'elle Crut bien faire

en demandant le divorce, qu'elle
pas de fa- nle lPobtint qu'après de longuries fo>r-

'rande joie mlalités et le jour mêmne dle la mort
le mariage de son mari, ce qui devenait absolu-
apelle de m'ent inuitile, pour épouser lin honi-


